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'A venir du Drame Lyrique 
ENQUETE 

Nous avons adressé à divers compositeurs, c r itiques et li ttéra-
teurs les questions sui vantes : 

Quel e3t l'avenir du drame lyrique ? 
Qut pens11:-vous de son évolution ? 
Qu,•Ue forme peut-elle prendre et quel peut en ~tre 

l'o.bouttssement ? 

Nous publions ci-dessous les réponses qui nous sont parvenues. 
En généra l les compositeurs se sont abstenus ou se sont récu· 

sés e t p:\rmi les lettres de réc-u~ation, il y en a de ·fort curieuces, 
qui constitueraient par faitem .. nt une réponse a nos questions. et 
qu~ nous aurions publié<:s a \'ec le plus g rand l'la1sir SI nous y 
avion.; été autor isé. l)e toutes ces lettres il ressort nettement que 
les com po,iteurs se tie1•ncnt sur une prudente réserve qui s'ex­
plique : le :> uns ne pouvant renier leur passé: les autres ne vou­
lant e ngager l'avenir . 

Il est bien e ntendu que nous ne pou\'oos exprimer notre avis 
part iculier pour des raisons faciles à comprendre ; au.;si laissons­
nous au lecteur le soin de co nd ure lui-m~me . 

Voici les réponses que nous avons reçues : 

J ULES COMBARIEU 
Chargé dei Cours d'HistOire de la Mu,iqlle 

· au Collège do France, 

Notre d rame lyrique t>st daus uue périolle de ùi ssolutjou 
et de renon\"ellement qui n'est pas san · analogie ::n·ec la 
situa tion politique t>t so<'iale Que era-t-il demain 1 Bien 
téméraire eerait le prophête qui o;:)erait se prononcer. Lea 



pas d'orien tation précise, et le public 
ce ltn'il \eut. n ~st probable Qllt1 daUi:l 

comme dans tous les autres, il y aura encore 
de tAtonnements et d'expériences à recom­

~18.-rr jusqu à. C() qne paraisse on génie qu_i, par sa senle 
.._trSJ~Iltce. a , ru - romme \Vaguer - nne dil·ection ... 
n~,;Jlllil•"; cnr il n'y a pa de lois là où règne, et où doit 

la libert~ tle l'inspiration créatrice ! 

ANDRÉ OOUI~AND 
Directeur du Conserv:lloire de Marseille . 

... :J1es goOts e t me~ lt'tulances ne me rendent pas assez 
indépendant pour que mon avis en la matièt·e soit ab~lu­

ment impartial. 
... Pourtant j'obéis qunud même à votre désir amica l. 

l. Je ne croi pas ù l'a\enir tln drnme lyrique tel qu'on 

l'a con~u jusqu 'à ce jour. 
JI .. Je pen !'~(' qnt> ~on ~voln tioH u·e t rtn'tm pié-ti nement 

sur place mn lgr~ t onfl·:-~ 1<•:-: tetltat in ·:-. filih's depuis 
" ·agnet· t' l lt>!O modt• t'lH'' d t> dounet· à la umi<iqnto orche -
traie une pins gramlt- imptn'tnm·t- . 

[Il. Il m e Jl:ll':lÎt pr~t eotienx ft' iudi<)lll'l' l:.t fOI'We QIW 

doit avoir dan.; l'nnmir le dt·amt> 1~-riqne. ,Je crois cepen­
dant à une trao format ion du ~:r~nre, en la possibilité d'nu 
llramt- parl~, joué et miu1(. nv-ec m1 commentaire musical 
qui cr·ft:ntit uue a tluoospllêre, t:x pliquerait dans certains 
cas le!' <luali tf s d t- sl'nt imeuts on d'action dans le callrefle 
grands in t<'rmt•df•s sympllotliq ue~. (~unnd ln })arole on le 
~este seraient incapable~ de donner certaines sensations, 
la musique inteniemlrait heut·eusemeut. D e grands en­
sembles cbornnxavec HOli anlJe oin pourrnientêtre ntilisé · 
~1\'ec grand profit. c,•ltt> compréhen ·ion demandNait n n 
développement que j e ne pni lui donner ... 
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